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Le déclarant joue 4
♠.Il vient de choisir son plan de jeu, a résolu d’éventuels

problèm
es de com

m
unication ou de tim

ing :ses dix levées sont «repérées»,
tout est «nickel» ...à condition que les adversaires soient d’accord ! P

arfois,
ceux-ci seront en m

esure de lui faire des m
isères et, en particulier, d’encais-

ser quatre levées A
V

A
N

T
 qu’il n’ait eu le tem

ps de réaliser les dix siennes.
D

ans ce genre de situation, il sera extrêm
em

ent fréquent qu’un seul des deux
défenseurs, dit «dangereux», soit en m

esure de contrarier efficacem
ent le

déclarant.C
elui-ci devra alors tout m

ettre en œ
uvre pour «l’éviter» com

m
e la

peste, quitte à laisser l’autre flanc, dit «anodin», réaliser indûm
ent une levée.

E
xem

ple :

S
ud va prendre l’entam

e et m
anœ

uvrer ses atouts ...peu im
porte qu’on lui ait

appris qu’«on tirait en tête à neuf cartes sans la D
am

e», car le problèm
e n’est

pas là !!! C
ette «règle» est juste, m

ais il est vital de ne pas la sortir de son
contexte.E

lle provient d’un calcul de probabilité a priori qui m
ontre que si l’im

-
passe a 50 %

 de chances de réussite, encaisser l’A
s et le R

oi donne un peu
plus de chances de capturer la D

am
e adverse (52 %

 environ).O
r, pour gagner

4
♥♥

, S
u

d
 n

’a p
as b

eso
in

 d
e cap

tu
rer la D

am
e d

e C
œ

u
r !

E
n effet, il peut se

com
pter deux levées de P

ique, quatre levées de Trèfle et au m
oins quatre

levées de C
œ

ur, m
êm

e en perdant la D
am

e :le p
ro

b
lèm

e n
’est d

o
n

c p
as d

e
réaliser d

ix levées,m
ais d

e n
e p

as en
 p

erd
re q

u
atre, ce qui relève d’un état

d’esprit tout à fait différent.P
our chuter, il faudrait que l’A

s de C
arreau soit m

al
placé (en E

st) ...
et qu’O

uest prenne la m
ain pour «traverser» le R

oi de
C

arreau du m
ort.E

n jouant A
s et V

alet de C
œ

ur laissé filer si O
uest fournit un

petit, on n’est évidem
m

ent pas certain de capturer la D
am

e de C
œ

ur (on a
m

êm
e vu qu’on avait un peu m

oins de chances d’y arriver qu’en tirant en tête),
m

ais o
n

 est sû
r d

e n
e p

as vo
ir O

u
est p

ren
d

re la m
ain

, et c’est ce qui im
por-

te sur cette donne.Laisser E
st faire une D

am
e de C

œ
ur seconde ne serait pas

N
O

      E
S

♠♥♥♦♦♣

8
3

R
7

5
2

R
4

3
D

10
5

4

♠♥♥♦♦♣

A
R

A
V

10
9

3
7

5
2

A
R

V

- 2 -

C
o

n
trat

:4
♥♥

E
n

tam
e

:V
♠



grave, puisqu’il ne pourrait pas jouer C
arreau utilem

ent et que le déclarant
pourrait paisiblem

ent défausser un C
arreau sur un Trèfle dès qu’il aurait repris

la m
ain.

R
em

arque
:l’écart de probabilité de réussite entre le jeu en tête et l’im

passe
est si faible qu’il conviendrait d’agir de m

êm
e en tournoi par paires.

Les m
éthodes utilisées par le déclarant pour éviter un adversaire dangereux

sont toujours plus ou m
oins les m

êm
es.

O
n vient de voir qu’il pouvait m

an
œ

u
vrer u

n
e co

u
leu

r «h
o

rs tab
leau

»
(contrairem

ent aux indications données par les calculs de probabilité), m
ais

on peut aller encore plus loin dans ce dom
aine :

Il est clair qu’un bébé de deux m
ois va gagner 4

♥♥
si les atouts sont bien répar-

tis.Il est m
oins évident de constater qu’un partage 4-1 n’est pas dram

atique
en lui-m

êm
e, car cinq C

œ
urs seulem

ent, quatre C
arreaux et un Trèfle font tou-

jours dix levées.E
n revanche, si E

st possède le V
alet de C

œ
ur quatrièm

e et
que S

ud encaisse A
s-R

oi-D
am

e d’atout, il est en danger, car E
st risquerait de

prendre la m
ain (si S

ud joue C
œ

ur ou si E
st coupe le deuxièm

e ou le troisiè-
m

e tour de C
arreau) et le déclarant pourrait bien perdre trois levées de P

ique.
P

our se prém
unir contre cette catastrophe, il faut jouer C

œ
ur pour le 10 à la

seconde levée :
- soit il rem

porte le pli et il n’y a plus de problèm
e (sauf C

œ
urs 5-0),

- soit O
uest prend du V

alet, m
ais ne peut rien faire de désagréable à S

ud.
Q

uel que soit le retour, celui-ci pourra purger les atouts restants et
encaisser ses C

arreaux.

B
ien entendu, ce m

aniem
ent de sécurité serait cette fois exclu en tournoi par

paires, puisque condam
nant trop souvent la surlevée.
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Le déclarant peut aussi laisser p
asser

une carte ou une entam
e, afin de sec-

tionner les com
m

unications adverses :

Toujours le m
êm

e problèm
e :

ne pas perdre un P
ique, un C

œ
ur et deux

C
arreaux, avant d’avoir eu le tem

ps d’encaisser un P
ique, quatre C

œ
urs et

cinq Trèfles.La chute n’étant à craindre qu’avec E
st en m

ain, il est vital de lais-
ser O

uest faire la levée du R
oi de P

ique.
A

 défaut, il pourrait rejouer P
ique

sous sa D
am

e (après avoir fait la levée du R
oi de C

œ
ur), pour retrouver E

st,
celui-ci retournant à C

arreau.

P
lus spectaculaire est la m

éthode «p
erd

an
te su

r p
erd

an
te»

:

Le déclarant doit affranchir les Trèfles du m
ort pour défausser ses C

œ
urs per-

dants, m
ais E

st risque de prendre la m
ain pendant la m

anœ
uvre et un retour

à C
œ

ur de sa part pourrait s’avérer dram
atique.La solution ? D

éfausser un
Trèfle sur l’A

s de P
ique !O

uest devra rejouer m
ineur et, après purge des

atouts en deux tours, S
ud pourra affranchir ses Trèfles par la coupe, le m

ort
étant rejoint à C

arreau.S
i les Trèfles sont répartis 4-1, il restera une possibili-
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té de gain à C
œ

ur («passer la bonne» en espérant qu’O
uest n’ait pas A

s-
D

am
e, puis couper le troisièm

e de la m
ain courte).

A
tten

tio
n

 ! D
an

g
er !

Les m
anœ

uvres concernant l’évite d’un adversaire dangereux s’appliquent
aux contrats où le déclarant a suffisam

m
ent de levées, si on lui laisse le tem

ps
de les encaisser :

Les calculs de probabilité sont clairs :
pour capturer la D

am
e de P

ique, la
m

eilleure chance consiste à jouer petit pour le V
alet.P

ourtant, ici, il vaut m
ieux

encaisser A
s et R

oi de P
ique pour dim

inuer les chances de voir E
st prendre

la m
ain et jouer C

œ
ur prém

aturém
ent :

- si la D
am

e est seconde, c’est gagné,
- si O

uest possède la D
am

e troisièm
e, on a peut-être perdu une levée,

m
ais le contrat n’est pas en danger,

- si E
st possède la D

am
e troisièm

e, on peut encore espérer qu’il four-
nisse trois fois à Trèfle ou que l’A

s de C
œ

ur soit placé.

C
hangeons légèrem

ent le diagram
m

e :

!
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C
ette fois, il faut jouer P

ique vers le V
alet, car quatre levées de P

ique ne suf-
fisent pas à assurer le contrat :il faut donc prendre les m

eilleures chances de
réaliser cinq atouts, quitte à espérer l’A

s de C
œ

ur placé si E
st prend de la

D
am

e de P
ique.

D
ans le diagram

m
e précédent, on ne chutait pas avec la D

am
e troisièm

e pla-
cée en encaissant A

s-R
oi de P

ique (on ne perdait qu’une levée supplém
en-

taire), contrairem
ent à ce qui pourrait se produire ici.
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